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ar prr v H ; il vit entemld la benutt dur chvr; us
s.t quai, itilitttit :Dit dui.t: dli voô ii'uù le bruit Muiv . m on

à paitu buglait de plamr, i lm put articuler que bieu
n' peno Hul eretive deu iémuoée : \ oi Naine

mAuoi va amin, rep tlit Zuig en le lesueIndaniit joyeux

1 a t vurras; nii. je lai ouch rai tt ditichel.

S rper, Pmau le a n t Vu ot sim pl el lgite, lu sui vi
nu p >aqu'.i la p rie d( l'étable, Il vu l'un "fi it ir les ité.

L'un eJrflt cou b îimnehp tic la haie, Vau:c ait seuil Iî'ri
ai 'l; a a to<ue p pa 'oiitir li vin qn penîa qu

a mis îMa:À Nanoe plwr un bt enlet sat vaiaw qui lit tresib
th î pe II e de ju i tj1.'! Sa'is , t t .''it it i i 'aî eleur. clu
on devan t e luii, inen tatit -ai IèiIt v'h veIue ous le ne tii

Ïn l'étre ara'it el la bai-a ltîiieuiip-.
s.l e m jMail alli n ie que I' jour te la i is.

dioel tit inl iun et ilie joaim cm: w pu proil îe que
ma ' u, à iatueur d l' lle' it' IMiuMa Au wclié e îlm

11-a t it li iana . pls d' -'etîdornii ti elt.. illo et ii'a. Elle foi
l1 'a;!ut ua aeit r on'rN, n uwab pimee gue ses

> 't noúini t f.I ni di mdit..

ount) .\uu.eht h i i
Que 0 peut prewe

Neai f. wo in , d al 1iinî rcifîs
le nl' rt r ' it*itu t

a i w Io e li e r il unveu dà 0 -imîn
ta suiil bque
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Dii L r' DY TMPS DANS .rs .COLES.

DmP'an d'Et udes.--Orga'eisatiou <l'u Cours Ti'Jü U
(Suite.)

uit dei passer à examcn des i e d'étud e l
deuxième et ta rei rîi-e di vision, nouis devns, pom.
guider les maiiires, iru re niire qui su rapporte a loitt

Il ut suffit lIs le vir, l tau enCre bin \ir: de mémo
cc I est utsIsez il r'ndle. il liait retuiir. Or. polbien

loir et puit r rîtenir, il fidit ir 'e qu'on a d jl vtii, et
e reptser ce qp'oi a apris. ]-I lépé ttt ici qIte la ipititùni

ct 'ic eu.c n nîious ie filisonis qule redire ce
d a été dit iin des ttisavai tnot t
dort mreîéoli à ' plii ii uotL demlc i-hiure e viron

aat ttre Ctsacrée, chaqîismaine à rp ier (lants toltes
les bîratIchs dietrction ce qui a ét tttidi dms lai se-
mallne. Une tii deux leçons chaqute mois sont égaileien t

Milovles à une rc v e le 'enseigemnt du mois dans
clIaque faculté. àl fi u de chaq e triimstre, on cusacre une

à e a un csamen raii-! des élèves su tut ce qu'ils
Ot UM sqie-à. E ofin, la. deriniè- partie( de l'ainée

tuit êtlru rés rv i iour ue récapitulat io générai leen. i'
sdgneuiltill ielipedant 1'annîiét'e oit tiendait les aniiées prüc.

tes. cet ct, les matières générales dePnseigimit
en ut itt pisties dc telle fçion que, dans eiaque divi-

u un piss .,.Voir tout vu îchidIIt les trois premiers tri-
nestres ilors, en tncianc t coipte du ilis de vacances 0u

Il environ deux Mi pour cette récapitulation.
tt Soit, d'ailleurs, l'imuportauiice de cette revue, il

Srernarquer Ille, si queluîies éléves coiisavelit licrej tiltlOralle litidîde de s'abitsenr de l'école à l'jépoque où
ell sn ft, leur abteîice leur cest cepidant moiis nisiible

. coltiiit iitler en avatt dans t'enseignement.
stJt ious devuts ercrlue sirnali.ar coninue excellent

g celtide consacrer e n partie le jtrenier iois de l'fan
L s-ulatira l re'oir ce qui a étudi l'au néeirêcêdente.

Avec ces dift:retntes iréen itions, on let (d cerati que
les élèves aurttalot bin vil et qu'i oublieroti rien de
ce qulis nuiront ulris.

i's encore que, dai organsation d'au plan Iét dcs,
ce n'est poot assez de détermier les branihes di'iias riuetioi
dont oin devrat s'ccue das les diflèrenites nnoécs; il finit

encoe avoir putnr Chaque division <upcsétudes reia
lis autour destiîuelles toiles les autres vieineînt se trutipt r.et qui leu r srvent en quelqtn sorte de centre et de 1tiint

<lillIitai. Lt'c étudties euuIItitItent Jt 'tîljet foutauti alit Il tie
l'enseignemntctiî uintiée, celui qui doit y doiînitanr et ait-

qul tit ûst bordon e reste est, ii auccessoire otù l'on
a ute un reirailhe selo les circonsunet s. 1îtur faire ce
chouix, il ftt à lit fois coîîsutiter l'age et li besi tic s êlèvt s.

Ainsi, lour compter de la nièu la kpus hrge, uii de
met utru hUi lte i rapport avec ies disp sitioas de lai

graudde inajortu ties élèves, iouts adnettrons qui'en nral
i sit deux ns iis chan de nos it is ivisains.

rl'après eula, ls auralenît Cin mouyeîîme de î à 9 mns dans la
t riasième liv isio i tit l ioile'taiire de 9 ù i dsais
lat deuxième 011 lai division intermédriaie, et ctin de 11 à

3 iats lai première iliv isioni. Cette Coi ilmissa nce tie i age
qutei peuvent avoir nos l e est It il pointL mptriii -cc
qu'elle doit nus guieit-r dlis lai tiéteriiihltiton d. s étud s
idatientales oui aecesoires dé nos dMfèrentes dvisions.

lYn)rés celi, si la lecture, l'écriture, lu petit itiît
et la numration ont été l'obje i. essenti<l des é ties deticts
coimml11enlçants, I i istruct on religieuse, lIécriture, la langue
innuternuele et le calcul seront le principal objet des études
tie la deuixième division. Avec celle-ci, nous aipprochns
de é poqite ou seo fuit iabittiellement la première couitîiîîi-
nion. Nois devons done nous précai tionner longtelnµs
d'avance,afin de lie pas courir ]lus îrd le risque cinî pré-
paration insuflisit, ot dm'avoi r à itiser ilti enseigne-

ett iti dog iserait tttesls études t nalgré cela,
resterai it toljoi très-ineoihlet

Et conséqueice, le catcIIistie dIiu dicèse devra être
ét idil e ntier dutti ie cours ile la deuxième ivision de

sorte uia lis élv's ijiui y tassroni t dedx ans et qui uar
conséquent ie su dist gunt lias pair des fcuîltés reiarqiml-
bles, auront une anue cntire imur le revor. ls le saim nt

dtne pariitemeit t à loptque de leur irei iicre Communion.
Ce resuItat sera d'autant- plus sûrement aitteint que licat-

cop d'éieves te lai fhisant que dans I h division sîtiattate,
ils pou rrontt encoru repssr le eatcltsme durant c'tte
aninie, ce qui lie leur prentdra ptresque pats d teplis. Danis
tous les 'as, les tns et les autres arriviroît parfiiteet

prlarés à la première comtmumonc ct M . les eturs nîau-
rou lns aussi souvent µ'aujourd'in le iegret île devoir lit

tiliru faire à les jeunes gens qui noint presque aucune ci-
naistu ae tic leu r reglon.

La phitulparît des cattéclismîîes variant avec les dioceses, nous
le pouvois imthquer cminent cette étude devra étte mite

pur être teruité ias innle. C'est aux instituturs à
voir comine t ils doivet cut ftire a reuari tol

Le catéchisnle "'nst, ui reste, qu'ht ularie îe 1 istrtlu-
tion r. ligiese de la deuxièemie divisimon ; il fint y.oindre
Phistoire sainte qui toit être vîme en entier jusques et y
coinpris la vie île N. ai .f.-C. Nos élèves atront duone 'tots,

à l'approchele eti lireiiièrc comunmion, titim connaiss: v ce
suflisante de leur religion. 11 n'y aura plus qu'à la perfuec-
tiotimîer en lai complétanlt dans la mlivision sivante.

Nons n'avons pas pcé lai lectre au tnmre des études
essentielles île lait duxime division. CD i'est lats qu'un
teints consitdérabe n'y doive étre enîcoro cotnsaeré tuais
ces leçons ne constntuenqtis tn cnseigtnetnt prnFenicnt
dit comime oii Petend cn général dlais les écoles. Lorq e

les élèves paissent à la deuxième division, toil es les tdtu-

cuités le la ictir suit sîitmontêes ;'ils savent à peo prés
lire coiraimuîent ; ils uî'ont itts besoin que dc s'e.ercer


